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Introduction

Le ntúmú est l’un des cinq dialectes du fang, une 

langue bantu parlée en Afrique centrale (Cameroun, 

Congo, Gabon, Guinée-Equatoriale et qui porte porte le 

sigle A75 dans la classification de GUTHRIE.

Le fang est une langue à classe, chacun de ses 

nominaux comporte un préfixe qui est de type singulier 

ou pluriel et qui est généralement de structure CV.

Objectif : 

- démonter que le pluriel ne résulte pas d’une double 

préfixation,

- en dehors de la traditionnelle structure CV, le 

préfixe nominal pluriel peut être rattachable à une 

structure syllabique CVN.

2- quelques possibilités d’analyse

Face au problème de nasalité évoqué plus haut, plusieurs possibilités de

découpage sont envisageables

Hypothèse1: la double préfixation

Le préfixe nominal singulier participe à la construction du pluriel

Exemple: ŋ̀kóɁ |ŋ̀-kóɁ| ‘’canne’’     /   mìŋkóɁ |mì-ŋ-kóɁ| ‘’cannes

/PN3-canne/                            /PN4-PN3-Canne/

Cette première hypothèse rencontre une principale critique. La nasal de

PN3 est syllabique, homorganique de la consonne suivante et porteuse d’un

ton bas, ce qui n’est pas le cas dans la forme pluriel. Autrement dit, la nasale 

apparaissant dans la forme pluriel n’est pas le préfixe nominal singulier.

Hypothèse2: La nasale est rattachable au thème

Si la nasale apparaissant pluriel n’est pas le préfixe nominal singulier,

c’est qu’elle est rattachable au thème puisque la structure syllabique  du PN

est CV. La consone initiale de la base (thème dans notre exemple) est donc 

une prénasalisée.

Exemple:    ŋ̀kóɁ |ŋ̀-kóɁ| ‘’canne’’          /   mìŋkóɁ |mì-ŋkóɁ| ‘’cannes’’

/PN3-canne/                                  /PN4-Canne/
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1- Morphologie nominale

Les standards

Généralement, la structure du nominal est: PN+BASE. 

La base est soit de type nominal (thème nominal), soit de type 

verbonominal (Racine)

Exemple: èlé ‘’arbre’’ / bilé ‘’arbres’’

|è-lé| |bi-lé|

/PN7-arbre/ /PN8-arbre/

Dans cet exemple, les formes du PN de classe7 |è-|, celui de classe 8 |bi-| 

ainsi que le thème |-lé| son de forme stable.

La problématique du ntúmú

Certains nominaux comportent une nasale à l’initiale. Celle-ci joue dans 

certains cas le rôle de préfixe nominal singulier. 

Exemple: 

Cl.1/2: Ǹtɔ̀bɔ̀  ‘’habitant’’ /   bə̀tɔ̀bɔ̀  ‘’habitants’’

cl3/4: ŋ̀kóɁ  ‘’canne à sucre’’  / mìŋkóɁ ‘’cannes à sucre’’

Cl5/6:   ŋgòp  ‘’chaussure’’        / mə̀ŋgòp ‘’chaussures’’

Un problème semble se poser dans la mesure où une nasale apparait 

également dans les nominaux de type pluriel. Dès lors se pose des problèmes 

de découpage morphologique, la question étant de savoir si la nasale dans la 

forme pluriel est rattachable au PN, à la base ou si elle est autonome.

3- nouvelle considération
En ntúmú, le découpage morphologique peut s’effectuer en 

tenant compte de deux éléments: la pause et l’accent. 

Dans les formes pluriel considérées, la pause intervient après la 

nasale qui elle aussi est homorganique. Le découpage envisageable 

dans ce cas est:

ŋ̀kóɁ |ŋ̀-kóɁ| ‘’canne’’          /   mìŋkóɁ |mìŋ-kóɁ| 

/PN3-canne/                                   /PN4-Canne/

         En ntúmú, la première syllabe du thème est toujours accentuée. 
Dans l’exemple ci-dessus, c’est la séquence |-kóɁ| qui porte l’accent. 
Cette considération milite elle aussi en faveur d’une structure CVN du 
préfixe nominal.

Généralisation: Le traitement proposé ici est aussi bien valable pour 
la classe 4 que pour toutes autres classes pluriel pouvant comporter 
une nasale dans une position similaire (classes 2, et 6).

Conclusion
Ce travail nous a permis de faire le tour de la question du pluriel en 

ntúmú. Nous avons vu que les problèmes de découpages morphologiques 

étaient liées à la présence d’une nasale dans la forme pluriel des 

nominaux. 

Nous avons vu que la formation du pluriel ne résultait pas de 

l’agencement de deux préfixes.

En partant de l’accent et de la pause, nous avons établi, contrairement à 

la tradition bantouiste, que le préfixe nominal des unités concernées 

comportait non pas deux mais trois éléments
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